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                      Commune d’Attert 
 
 

Superficie : 70,95 km² 
Population : 4945 habitants 

 

La  commune  d’Attert  englobe  les  villages  et  hameaux  d’Almeroth,  Attert,  Grendel,  Heinstert, 
Lischert,  Lottert,  Louchert,  Luxeroth,  Metzert,  Nobressart,  Nothomb,  Parette,  Post,  Roudenhoff, 
Schockville, Thiaumont et Tontelange. 

Située à mi‐chemin entre Arlon et Martelange à  la frontière  luxembourgeoise,  la commune d’Attert 
occupe une zone charnière entre l’Ardenne et la Lorraine. 

Un peu d’histoire 

L’histoire de la région s’intègre dans l’histoire plus vaste du Pays d’Arlon et du Comté, puis du Duché 
de Luxembourg. L’identité d’Attert est le fruit d’un « bouillon de culture ». Tout au long des siècles, la 
région a été occupée de façon pacifique ou plus guerrière par différents peuples. Les frontières du 
territoire changent selon l’échiquier politique de l’époque. Néanmoins, les deux Luxembourg ont une 
histoire et un passé communs  jusqu’en 1839. Attert reste alors dans  le nouvel état belge.  Il faudra 
attendre 1977, pour que  les communes d’Attert, Nothomb, Nobressart, Tontelange et Thiaumont 
fusionnent pour créer la commune d'Attert. 

30 ans de développement rural 

Lors  de  la  fusion  des  communes,  la  volonté  locale  est  de  concevoir  un  vaste  programme  de 
développement rural cohérent. Attert devient ainsi la première commune wallonne à se lancer dans 
la rénovation rurale avec de nombreuses actions en  faveur du cadre de vie, du milieu de vie et du 
niveau de vie. Grâce à ce programme de développement  rural,  la commune d’Attert a  rénové  ses 
villages et un bon nombre de ses bâtiments : écoles, maisons de villages,…  

Pari  réussi  puisque  la  population  qui  était  de  2500  en  1975  est 
passée  à  plus  de  4900  en  2007. De même,  la  population  scolaire 
ayant  augmenté,  des  écoles  ont  ainsi  été  réouvertes.  Les  huit 
implantations  en  place  comptabilisent  730  enfants.  A  ce  jour, 
quasiment toutes les écoles sont rénovées. La réputation des écoles 
primaires et maternelles communales pour leur dynamisme et leurs 
innovations n’est plus à démontrer. Soulignons que depuis quelques semaines, les élèves bénéficient 
dès  la  première  primaire  deux  périodes  de  cours  de  langues  par  semaine,  entièrement  prises  en 
charge par la commune.  

Richesse du patrimoine bâti 

Devant  la  croissance  continue  de  la  population,  il  s’est  avéré  nécessaire  d’encadrer  au mieux  la 
restauration du bâti ancien et les nouvelles constructions. Pour y parvenir le Règlement Général sur 
les Bâtisses en Site Rural et  le Règlement Communal sur  les Lotissements ont également été mis 
d’application sur tout le territoire communal. Ils permettent ainsi un meilleur respect du patrimoine 
bâti  et  des  prescriptions  urbanistiques.  C’est  l’Assistance  Architecturale  et  Urbanistique  de  la 
Fondation Rurale de Wallonie qui est chargée d’examiner sa bonne application.  



La vallée de l’Attert… un parc naturel 

En 1991,  le conseil communal a voulu élargir  la notion de développement  rural  traditionnel et  lier 
activement développement et environnement. L’idée du Parc Naturel était née. Le Parc Naturel de la 
Vallée  de  l'Attert  est  officiellement  en  place  depuis  le  14  juillet  1994.  C'était  le  troisième  Parc 
Naturel  installé  en  Région wallonne.  Sa  particularité  est  bien  d’avoir  un  périmètre  identique  aux 
limites de la commune. C’est sa situation remarquable entre la forêt d'Anlier sur sol ardennais d'une 
part et  les célèbres cuestas du pays  lorrain d'autre part qui est en bonne partie  responsable de  la 
grande richesse de son milieu naturel. Le territoire comprend un grand nombre de sites d’un grand 
intérêt biologique et il est bien couvert par le réseau Natura 2000. 

La commune d’Attert est l’endroit idéal pour les amoureux de la 
randonnée. Des balades pédestres balisées traversant les forêts 
et  villages  de  la  commune  mettent  en  valeur  les  paysages 
variés,  le  patrimoine  naturel  avec  ses  réserves  naturelles,  sa 
rivière,  ses  marais  sans  oublier  le  patrimoine  bâti  avec  ses 
fermes typiques, ses chapelles et ses lavoirs. 

Centre de découverte 

Restauré  grâce  à  des  fonds  européens,  régionaux  et  communaux,  le 
Centre  européen  Robert  Schuman  héberge  un  magnifique  circuit 
pédagogique  intitulé  « Voyage  au  cœur  de  l’Attert »  qui  permet  de 
découvrir  les  richesses  patrimoniales,  naturelles  et  culturelles  de  la 
vallée.  Une  scénographie moderne,  neuf  salles magnifiques,  un  film 
vidéo, des bornes audio en trois langues, des pages géantes… abordent 

les  thèmes  suivants :  la  géologie,  les  roches  et  les  paysages,  l’eau,  l’agriculture,  les  légendes  et 
traditions, l’habitat, la nature et les hauts lieux de la vallée. 

Dynamisme des associations 

Pour animer ses villages, la commune peut compter sur une quarantaine 
de  mouvements  associatifs  qui  avec  un  dynamisme  incroyable 
multiplient semaine après semaine les initiatives culturelles et sportives. 
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Attert et les énergies 

A  l’image des  communes  luxembourgeoises 
voisines, Attert initie ou soutient des projets 
de  production  d’énergie  renouvelable,  tels  qu’une  installation 
photovoltaïque sur  le  toit de sa nouvelle école ainsi qu’une  installation 
de  biométhanisation  dans  une  exploitation  agricole  sans  oublier  la 
sensibilisation à l’utilisation rationnelle de l’énergie. 

Bienvenue à Attert. 

 

Adresse :  Administration communale d’Attert 
Voie de la Liberté, 107 
B‐6717  Attert 
Tél : +32 63 24 27 70 
www.attert.be 
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                       Commune de Beckerich 

 

Superficie : 28,41 km² 

Population : 2221 habitants 

La commune de Beckerich englobe les villages de Beckerich, Hovelange, Elvange, Schweich, 

Noerdange, Oberpallen, Huttange et Levelange.  

Elle est située dans une région très variée. Avec de vastes plaines, dominées par des 

hauteurs boisées, qui offrent une multitude de promenades, une source d’eau minérale 

naturelle et des sites archéologiques comme ceux du Kuelebierg, du Kasselbierg et de 

Leitrange. 

 
 

Ce n'est qu'en l'an 1235 qu'il est fait pour la première fois mention du nom de Beckerich qui 

signifie à l'origine "Eglise de Betto". De l'époque féodale jusqu'à la révolution française, le 

village s'est trouvé sous l'autorité des Sœurs de Clairefontaine. Pendant de nombreux 

siècles, Beckerich a eu à souffrir des famines, des épidémies, des guerres, des pillages. 

Jusqu'à la fin du 19ème siècle, la localité regroupait une population avant tout agraire. 

Néanmoins, il ne fait aucun doute que ce village a revêtu une certaine importance.  

Dans le sillon de la révolution française, Beckerich devient une commune en 1795, 

regroupant bientôt les localités de Noerdange, Huttange, Schweich, Elvange, Hovelange, 

Oberpallen et Levelange. C'est en 1861 que la population est la plus nombreuse avec 2230 

habitants. A partir de 1860, Beckerich perd son caractère exclusivement rural et fait place à 

d'autres industries telles que les carrières et la vannerie relayées plus tard par celle du 

chemin de fer. C'est ainsi que Beckerich a fait son entrée dans le 20ème siècle. 
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En 1996, cette commune a obtenu le prix européen du 

développement rural. Aujourd'hui la commune est 

particulièrement connue grâce à l'eau minérale 

jaillissant des sources « Mëlleschbour » et 

« Wäschbour » qui alimentent également le réseau 

d'eau potable. Les eaux plates de Beckerich peuvent 

être consommées soit comme eau de table soit comme 

eau curative. Des analyses ont montré qu’elles sont 

d’une grande pureté et qu’elles peuvent rivaliser en 

qualité avec n’importe quelle eau minérale. La zone 

humide du Mëlleschbour est d'une importance écologique particulière. La grande diversité 

des biotopes comme les prairies humides, les roselières et les 

cariçaies, la prairie à reine de prés et les haies offrent des 

habitats pour une multitude de plantes et d'animaux. Les 

hauteurs boisées du Kahlenberg charment les visiteurs de 

même que les 8 villages remarquablement restaurés.  

Le Kahlenberg possède sa propre histoire. Au départ de l'église 

à Beckerich, un chemin de croix comprenant 7 stations mène à 

la chapelle St. Job.  

Beckerich est une commune exemplaire en matière de développement durable et énergies 

renouvelables puisque 10% des ménages de la commune ont investi dans l’énergie solaire. 

Elle possède également sa propre installation de Biométhanisation. Les toits de bâtiments 

communaux ont été mis gratuitement à la disposition de citoyens organisés en copropriété 

pour y installer des panneaux solaires. Actuellement, 5% de la consommation électrique 

globale des ménages est assurée par l’énergie solaire photovoltaïque.  

 

Adresse :  Administration communale de Beckerich 

Dikrecherstrooss, 6 

L-8523  Beckerich 

Tél : +352 23 62 21 1 

www.beckerich.lu 



                                   Commune d’Ell 
Superficie : 21,55 km² 
Population : 969 habitants 

La commune d’Ell est située dans le canton de Redange qui est lui‐même rattaché au district 
de Diekirch. Elle comprend les localités d’Ell, Colpach‐Bas, Colpach‐Haut, Petit‐Nobressart et 
Roodt. 

Ell  est  située  à  l'Ouest  du  Grand‐Duché  de  Luxembourg,  à  cheval  sur  les  deux  régions 
naturelles du Luxembourg  :  l'Oesling, prolongement de  l’Ardenne, et  le Gutland,  limite du 
bassin sédimentaire de Paris.  

 
La Commune d'Ell  est  la première  commune du Grand‐Duché  à  souhaiter  la bienvenue  à 
l'Attert, cette rivière si chère à nos écrivains et chansonniers. Au Moyen Age, l'Attert assurait 
encore  la  sécurité  du  vieux  château  d'eau  à  Ell.  Quelques  siècles  plus  tard,  à  l'aube  de 
l'indépendance  du  Grand‐Duché  (1939),  la  population  de  la  commune  atteint  les  1000 
habitants.  Mais à partir de 1849  (1220 habitants)  leur nombre ne cesse de diminuer pour 
atteindre  quelques  556  personnes  en  1980. Ce  n'est même  plus  la moitié  du  nombre  de 
1849. Ceci explique  le fait que  les villages de  la commune d'Ell n'ont pas beaucoup changé 
pendant des décennies. Mais 1980 marque le revirement de la situation et va être le début 
d'un véritable essor démographique. Actuellement la commune est de nouveau tout près de 
1000 habitants, avec tous les bienfaits et les problèmes de ces petits villages. 22 nationalités 
différentes y ont été recensées (dont 175 Belges). 

Les fouilles organisées à Colpach par le musée national d'histoire lors de la démolition de la 
maison de  soins, ont mis au  jour  les vieilles  fondations d'un bourg médiéval. Mais  le plus 
beau  « trésor »  que  l'histoire  a  légué  ce  sont  les  deux  reliefs  grandeur  nature  d'un 
monument  funéraire  de  la  moitié  du  16e  siècle.  Découverts  à  Ell  en  1881,  pendant  la 
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démolition  de  l'ancienne  église  paroissiale,  ces 
deux joyaux en pierre montrent un homme et une 
femme, tous les deux richement sculptés. 

Les 5 localités en plein milieu d'une nature saine et 
merveilleuse garantissent  toujours une qualité de 
vie exceptionnelle. 12  clubs différents  rehaussent 
la palette des loisirs possibles. Le village d’Ell a été 
totalement  restauré  et  est  doté  d’un  centre 
culturel  de  très  belle  facture  qui  voit  des 
manifestations en nombre  toujours  grandissant.  Le nouveau  complexe  scolaire d’Ell  a été 
conçu  de  façon  à  devenir  un  bâtiment  à  basse  consommation  d’énergies,  combinant 
plusieurs énergies renouvelables. 

Le  domaine  de  Colpach  fut  géré  comme 
une  propriété  agricole  dans  la  première 
moitié  du  19e  siècle.  Emile Mayrisch,  le 
directeur de l’ARBED, aujourd'hui Arcelor‐
Mittal,  acheta  la  propriété  en  1917. 
Véritable  foyer  de  culture,  animé  par 
Madame Mayrisch, le château de Colpach 
fut  le  lieu  de  rencontre  et  de  séjour  de 
nombre ses personnalités européennes 
du  monde  p litiq ,  économique  et 
artistique  dans  l’entre‐deux‐guerres.  En 
1947,  le domaine de Colpach,  légué  à  la 
Croix‐Rouge,  devint  une  maison  de 

convalescence Fondation Emile Mayrisch. 

u    
o ue

 

 

 

 

Adresse :  Administration communale de Ell 
Haaptstrooss, 27 
L‐8530  Ell 
Tél : +352 26 62 38 50 
www.ell.be 
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           Commune de Préizerdaul            
 

Superficie : 15,60 km²     
Population : 1350 habitants 

Autrefois  commune  de  Bettborn,  Préizerdaul  se  compose  de  quatre  villages :  Platen, 
Bettborn, Pratz et Reimberg. 

En effet,  le conseil communal a fait  la demande de changement de nom en arguant que  la 
dénomination  « Préizerdaul »  était  depuis  longtemps  répandue  parmi  la  population  des 
localités de  la  commune.  Le nom Préizerdaul désigne  le  territoire de  la  commune et non 
juste un village comme Bettborn. Le 17  juillet 2001,  la commune de Bettborn deviendra  la 
commune de Préizerdaul. 

Cette  paisible  vallée  entourée  de  vergers  et  de  vastes  forêts  traversées  par  des  sentiers 
aménagés en balade, est un endroit idéal pour le repos et la détente.  

C‘est  en  1798  que  Préizerdaul  aura  son  premier 
maire, Nic Simon. De 1815 jusque 1830, Préizerdaul 
sera sous  le régime hollandais, puis sous  le régime 
belge  jusqu’en  1842  pour  revenir  pendant  six  ans 
sous  le régime hollandais‐luxembourgeois. C’est en 
1867  que  la  commune  devient  enfin 
luxembourgeoise.  

La  vingt‐sixième  division  d’infanterie  américaine 
libéra Wiltz et Clervaux du  joug des Allemands,  les 

21 et 25 janvier 1945, dans des conditions de froid extrême. Un monument leur est dédié au 
bord de la route près de Pratz. Ces événements eurent lie

Michel  Lucius  est  un  personnage 

u pendant la bataille des Ardennes. 

célèbre  de  la 
   commune.  Né  le  9 décembre  1876  à  Reimberg, il 

décède  le  13  avril  1961  à  Luxembourg.  Instituteur, 
docteur en géologie et auteur  luxembourgeois,  il  crée 
le Service Géologique de Luxembourg dont il devient le 
chef  à  partir  de  1936.  Il  est  l'auteur  de  nombreuses 
publications géologiques entre autres 7 volumes sur  la 
géologie du Luxembourg, un manuel de  la géologie du 
G.D.  de  Luxembourg  et  de  la  carte  géologique  en  8 
feuilles du  Luxembourg.  Les habitants de  la  commune 
lui ont érigé un monument à  l’entrée de Reimberg. Un 
lycée  luxembourgeois  porte  son  nom  et  l’Etat  a 
restauré sa maison pour en faire un musée. 
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Le  Centre  culturel  "op  der  Fabrik",  propose 
différentes activités.  Il  sert aussi de hall  sportif et 
de  gîte d'étape  et offre un  réseau  varié de pistes 
pour  vélos  tout‐terrain. Chaque  année  le  Syndicat 
d’Initiative,  en  collaboration  avec  toutes  les 
associations  de  la  commune,  organise  la 
traditionnelle  finale  de  la  coupe  européenne  de 
Tractor Pulling.  

Comme  ses  communes  voisines,  Préizerdaul  est 
sensible  aux  projets  qui  touchent  à  l’énergie 
renouvelable.  En  effet,  des  panneaux 

photovoltaïques ont été  installés sur  le centre culturel « Op der Fabrik »,  l’école est munie 
d’un système d’énergie solaire thermique, 
un  réseau  de  chauffage  par  une  centrale 
de  copeaux  à  bois  est  en  fonction, … On 
trouve  également  sur  son  territoire  des 
éoliennes, une centrale hydroélectrique, … 
La commune propose un Energie‐Tour, qui 
est un  circuit de découverte des énergies 
renouvelables  dans  les  communes  de 
Beckerich,  Redange/Attert  et  Préizerdaul. 
Ces circuits se font à pied ou en vélo. 

 

 

Adresse :  Administration communale de Préizerdaul 
Rue de l’Eglise, 3 
L‐8606  Bettborn 
Tél : +352 26 62 99 40 
www.preizerdaul.lu 
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                Commune de Redange‐sur‐Attert 
 

Superficie : 31,95 km²    
Population : 2348 habitants 

Cette commune comprend les localités suivantes : Lannen, Nagem, Niederpallen, Ospern, 
Redange, Reichlange et Eltz. Redange est situé au pied de versants du "Krëschtbierg" au 
Nord et du "Haardknapp" à l'Ouest sur la rive gauche de l'Attert. 

 
Par décret du 1er octobre 1795, les Pays‐Bas ainsi que la Belgique ont été réunis à la France 
et divisés en neuf départements. Le traité de paix de Campo Formio a confirmé  l'annexion 
du Duché de Luxembourg sous le nom de « Département des Forêts ». Divisé initialement en 
37  cantons,  le Département des  Forêts  compte  26  cantons  en octobre  1796.  Le nouveau 
canton  d'Ospern  résulte  de  la  subdivision  de  1796.  Ses  limites  Nord,  Est  et  Sud 
correspondent à celles du canton actuel de Redange. Ainsi, Ospern est devenu chef‐lieu de 
canton et siège, encore aujourd'hui, du doyenné d'Ospern. Par ordonnance du 12 octobre 
1841,  Redange  a  remplacé Ospern  en  tant  que  chef‐lieu  de  canton.  Le  canton  actuel  de 
Redange regroupe 10 communes : celles de Beckerich, Bettborn, Ell, Grosbous, Rambrouch, 
Redange, Saeul, Useldange, Vichten et Wahl.  

La  localité  n'a  pas,  contrairement  aux  autres  localités  de  la  commune,  une  vocation 
essentiellement  agricole.  Cette  particularité  se  traduit  surtout  à  travers  son  bâti  où  se 
côtoient  dans  le  centre, maisons  bourgeoises,  bâtiments  agricoles,  habitations  rurales  et 
commerces. Redange est le centre administratif et commercial de la région ; on y trouve tout 
genre d'entreprises artisanales et commerciales, les administrations publiques, des banques, 
un centre médical, ainsi qu'une pharmacie. 

L'église baroque de Redange, construite en 1771, a été agrandie pendant  les années 1928‐
1930. Certaines constructions, dont le lavoir de la rue d'Ell, de la fin du XIXème siècle (classé 

Asbl « Au Pays de l’Attert » ‐ 2007 



monument historique) et le pont du 
chemin de fer du « Jhangeli » sur  la 
route  vers  Beckerich,  viennent 
témoigner  de  la  vie  quotidienne 
d'une époque révolue. 

Depuis 2003, Redange possède son 
installation de Biométhanisation qui 
lui  permet  d’alimenter  via  un 
réseau  de  chaleur  la  piscine,  le 
centre sportif et le lycée technique. 

La  piscine  de  Redange  (Réidener 
Schwemm)  avec  ses  toboggans,  ses  piscines  intérieures  et  extérieure,  son  sauna,  …  est 
devenu une attraction de choix dans la région qui rassemble la population luxembourgeoise 
mais aussi la population belge.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Adresse :  Administration communale de Redange 
Grand‐Rue, 38 
L‐8510  Redange 
Tél : +352 23 26 62 24 1 
www.redange.lu 
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